
La neutraité armée en action

Le colonel Megill en conversation avec un sol

Du 20 au 23 novembre, deux
représentants canadiens ont assisté à
des manoeuvres au cours desquelles
25 000 militaires suisses ont transformé
le nord-est de leur pays en forteresse
durant un exercice destiné à montrer
avec quelle rapidité les forces suisses
peuvent être mobilisées et déployées en
cas d'attaque.

M. Gordon Vachon, agent principal à
la recherche sur la vérification aux
AECEC, et le colonel William Megill,
conseiller militaire auprès de la
délégation canadienne aux négociations
sur les FCE et les mesures de confiance
et de sécurité à Vienne, ont été invités
avec les représentants d'autres États
participants de la CSCE à assister à
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La moitié des effectifs a
suivi un stage de "recyclai

genre de celui qui a eu lieu en
novembre. La force active régulière est
fort réduite (quelque 6 000 militaires);
en revanche, plus de 600 000 miliciens
peuvent être mobilisés dans les
24 heures et être prêts au combat en
moins de 48 heures. Le matériel lourd
est entreposé dans des dépôts, et cha-
que soldat garde chez lui son arme et
ses munitions.

Durant l'exercice, les troupes et les
véhicules ont pu circuler sans problème
dans les villages et la campagne. Les
véhicules se dissimulaient entre les
édifices; les usines, les entrepôts et les
stationnements souterrains étaient
transformés en quartiers généraux et en
bivouacs; les unités pouvaient se servir
des édifices publics; et, où qu'elles aient
été stationnées, les troupes pouvaient
compter sur des rations chaudes
préparées sur place. Pourtant,
l'exercice a laissé des séquelles physi-
ques, sans compter la perturbation de
la vie quotidienne de la population et
les coûts cachés pour l'économie - que
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